
«JO, la grande famille olym-
pique est présente. Elle est
venue te témoigner son af-
fection et te remercier infi-
niment pour ton courage,
ton abnégation et ta déter-
mination lors de ta partici-
pation aux Jeux de Munich
en 1972. Lors des presta-
tions nationales et conti-
nentales, tu as fait honneur
à ton pays le Gabon. La fa-
mille olympique t'est re-
connaissante. Repose en
paix.»Ces mots sont de Léon Fol-quet, le président du Co-mité national olympiquegabonais (CNOG), inscrits,vendredi dernier, sur lelivre des hommages à l'an-cien champion de boxepoids plume de 1965, Jo-seph Mbouroukounda, quia paraphé l'ultime chapi-tre de son existence ter-restre, le 25 septembredernier, à Libreville, à lasuite d’une longue maladiequi le tenaillait depuisprès d’une décennie.

A l'instar de plusieurs au-tres organisations spor-tives nationales, le CNOGest allé rendre un ultimehommage à celui qui a ins-crit le nom du Gabon, pourla première fois, dans lesarchives des Jeux olym-piques. C'était en 1972, enAllemagne.Pluridisciplinaire, celuique l'on appelait affec-tueusement "Jo", s’est vitedémarqué par ses qualitésde puncheur, sa techniqueet son élégance sur le ring.En empruntant la trajec-toire de la boxe dès sa

jeune enfance, il se laisseraconquérir par les valeursdu noble art. Dès 1960, ils’illustre dans un tournoioù sont conviés les chefsd’États d’Afrique équato-riale française. JosephMbouroukounda entredans la légende.En 1965, il obtient saconsécration et se hissesur le toit du continent,dans la catégorie poidsplume. Sept ans plus tard,le jeune pugiliste seral’ambassadeur du Gabon,pour sa première partici-pation aux Jeux olym-

piques, à Munich. Une pre-mière expérience à l’exté-rieur du continent africaindifficile pour lui, car éli-miné au premier tour.
Au moment de déposer lagerbe de fleurs devant ladépouille du défunt, à sondomicile de Belle-Vue 2 etde signer le livre d'or, Léon

Folquet s'est souvenu dece rôle de pionnier jouépar "Jo" Mbouroukoundadans le développement dela boxe gabonaise.
L'hommage du Comité olympique gabonais
Boxe/"Jo" Mbouroukounda décédé le 25 septembre dernier
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ENTAMÉE le 26 septembredernier par la Fédérationgabonaise de football (Fé-gafoot), la tournée de l’As-sociation gabonaise de lapresse sportive indépen-dante (AGPSI) s'est ache-vée la semaine dernière àla Ligue nationale de foot-ball professionnel (Linafp),ce après avoir visité 12 fé-dérations et associationssur les 18 existantes.Au cours de l’échange qu'ila eu avec Brice MbikaNdjambou, le président dela Linafp, le président del’AGPSI, Rodrigue BekaléMezui a présenté lesgrandes lignes de la visionde sa structure : fédérer lapresse sportive privée na-tionale, tisser des liensavec l’ensemble des « ges-tionnaires » du sport au

Gabon, et apporter le sa-voir-faire des journalistesau rayonnement des activi-tés sportives et, donc, àcelui du National-Footdans le cas précis de la Li-nafp, organisatrice deschampionnats de premièreet deuxième divisions.D’autres sujets non moinsimportants ont été abordéspar les deux présidents. Enl'occurrence l’exhortation

des membres de l'AGPSI àla formation, la vérificationde l’information, l’analyseobjective. A également étéabordé, le projet des "Tro-phées du Sport" quel’AGPSI porte avec la Gazond’Afrique, structure orien-tée dans la communicationet le marketing sportif. Ils’agit d’un projet ambitieuxqui vise à récompenser lesacteurs du sport au Gabon

à la fin de chaque saison.Pour sa part, le présidentde la Linafp a remerciél’AGPSI pour sa visionquant à la valorisation dusport national. Il a, cepen-dant, marqué son scepti-cisme face au caractèreprofessionnel du travail dujournaliste sportif.Et pour cause, M. MbikaNdjambou a fait constater,pour le regretter, que mal-

gré la disposition de soninstitution à ouvrirgrandes ses portes, peu dejournalistes sportifs y met-tent les pieds, la plusgrande partie de cettepresse faisant le choix depropager la rumeur etd’entretenir la calomnie. De quoi se demander s’iln’y a pas plus de partisansque de journalistes dans cedomaine, des personnes

guidées par une mentalitédestructrice.Ensuite, le président de laLinafp a indiqué que soninstitution est prête à fairepartie des premiers parte-naires de l’association. Car,il s’agit de travailler avecdes structures organisées.« Nous avons besoin de vous
pour être nos relais envers
le public, a-t-il mentionné.» Ajoutant: « Depuis la sai-
son 2012-2013 et le lance-
ment du produit qu’est le
championnat professionnel,
la Linafp souffre d’une ab-
sence d’accompagnement
de la part de la presse. »Il a exhorté celle-ci à tra-vailler à aller à la source del’information, à la recouperavant publication.Enfin, le président de la Li-nafp a promis d'accompa-gner l’AGPSI et Gazond’Afrique sur le projet des"Trophées du Sport", dansl’objectif de donner de lavaleur aux sportifs gabo-nais à travers un événe-ment organisé pour eux.

La Linafp comme dernière étape
Omnisports/Vie des associations/AGPSI
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Comme avec la Fégafoot, le président de l'AGPSI
remet à son homologue de la Linafp le projet "Tro-

phées du sport".
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Les deux entités immortalisant leur rencontre.
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…avant la signature du livre de condoléances.
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Léon Folquet déposant la gerbe de fleurs devant 
la dépouille de "Joe" Mbouroukounda...
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